
Le Film « HOME » de Yann Arthus-Bertrand nous a montré avec des 

images magnifiques  comment, en quelques décennies, l’homme 

avait pu rompre un équilibre de près de 4 milliards d’années d’évolu-

tion de la terre et mettre ainsi son avenir en péril. 

Protéger notre environnement constitue un impératif absolu à l’heure 

du réchauffement climatique et de  l’explosion  des maladies respira-

toires (asthme en tête, en particulier chez les enfants) due à l’aug-

mentation de la pollution. 

Nous sommes tous responsables de ce qu’il se passe en ce moment, 

et nous avons tous le pouvoir de participer au combat en faveur de 

la planète. Nous allons devoir, à Châteauroux aussi, changer nos ha-

bitudes de consommation, de déplacement, de tri des déchets et 

d’utilisation d’eau. L’action de chacun est essentiel. 

Mais le rôle des collectivités territoriales est également fondamental. 

Dans cette nouvelle édition du P’tit Castelroussin, nous, socialistes de Châteauroux, proposons 

de créer une zone consacrée au développement économique durable sur le site la Martine-

rie. 

En effet, le départ du 517ème , que nous dénonçons, doit nous obliger à réutiliser intelligem-

ment cette zone qui déjà aménagée et qui sera bientôt abandonnée. Une usine de recycla-

ge et de retraitement pourrait notamment y être installée, ce qui nous permettrait de mieux 

valoriser les 30.000 tonnes de déchets produits chaque année par l’agglomération castelrous-

sine (voir page 3) ! 

Cette initiative relève de la municipalité : il faut qu’elle s’engage résolument en faveur de la 

croissance verte et qu’elle abandonne ses projets de type SEVESO à Ozans. (voir page 2). 

Un exemple à suivre est celui donné par le Conseil Régional du Centre. 

Présidée successivement par les socialistes Michel SAPIN et  aujourd’hui par François BON-

NEAU, la Région Centre constitue un modèle en matière de politique de l’Environnement : en 

proposant dès 2004 de faire de notre Région un pôle européen d’efficacité énergétique, les 

élus ont à cet égard engagé une démarche de précurseurs. 

Ainsi, la mise en place en 2007 d’un prêt à taux zéro, ISOLARIS Centre, complémentaire du 

crédit d’impôt, pour les travaux d’isolation et les systèmes solaires thermiques est une des 

nombreuses décisions prises par la Région pour créer les conditions de la croissance verte. 

(voir page 4). 

A la veille des élections régionales, le candidat socialiste à la Présidence de la Région Centre, 

qui sera je l’espère François BONNEAU, pourra se présenter devant les électeurs avec le senti-

ment du devoir accompli en matière environnementale. Pour nous, socialistes castelroussins, 

c’est une vraie fierté.  

Manuel FLAM 

L’expression locale du Parti Socialiste   septembre 2009 



Ozans : un projet municipal  
à haut risque environnemental  

Le maire de Châteauroux nous dit vouloir 

créer à Ozans plus de 5000 emplois dans une 

zone d’activité consacrée au développe-

ment durable. Outre le fait que cette pro-

messe de créations d’emplois est vraiment 

déplacée quand on sait que les habitants 

de la commune sont toujours plus victimes 

de licenciements, le projet d’Ozans est tout 

sauf écologiquement responsable : au 

contraire, les quelques éléments dont nous 

disposons laissent penser que c’est bien une 

zone poubelle, dangereuse pour 

l’ environnement que le maire souhaite ins-

taller! 

Avant toute chose, il convient de rappeler 

d’où vient l’idée de Monsieur Mayet : quel-

ques temps après la catastrophe d’AZF à 

Toulouse, le maire s’est dit que plus personne 

ne voudrait des entreprises à risque et que 

donc…Châteauroux pouvait remplir cet offi-

ce ! L’idée de la municipalité était de faire 

venir à bon compte les entreprises poubel-

les, qui n’étaient plus les bienvenues ailleurs, 

et de créer à Ozans une « Zone SEVESO ».  

Qu’est-ce qu’une zone SEVESO ? C’est une 

zone où les risques d’accidents industriels 

graves sont très élevés, et peuvent avoir des 

conséquences terribles sur l’environnement 

mais aussi sur les personnes. D’ailleurs, SEVE-

SO, qui a donnée son nom à ce type de zo-

ne, est une ville d’Italie où l’explosion d’une 

usine a entraîné la mort de 3300 animaux, 

l’abattage de 70 000 têtes de bétail et la 

contamination durable des sols et des mai-

sons.  

Face à la contestation de l’opposition au 

projet, on a cru que la municipalité avait re-

culé. 

En fait, le projet est resté le même, mais la 

mairie lui a fait changer de nom : il est deve-

nu de « Haute Qualité Environnementale », 

mais ce sont toujours les mêmes entreprises 

poubelles qui doivent y être installées ! Une 

simple opération de communication qui ca-

che la terrible réalité. 

D’ailleurs, lorsque le Parti Socialiste caste-

lroussin a dénoncé ce projet, Monsieur 

Mayet a rappelé, au détour d’un article de 

presse, que les entreprises qu’il comptait fai-

re venir à Ozans  présentaient des risques 

graves et qu’il ne fallait pas les installer près 

des zones de captage. 

Il faudrait que le maire nous explique com-

ment une zone industrielle soi-disant à 

« Haute Qualité Environnementale » peut 

être dangereuse pour les nappes phréati-

ques et risquer de contaminer l’eau de la 

commune ! 

Nous, socialistes, souhaitons créer une VRAIE 

zone pour le développement durable à 

Châteauroux, une zone ou seront créés les 

emplois verts de demain.  

Pour cela, il ne faut pas aller à Ozans, mais 

au contraire exploiter le site de La Martinerie 

qui sera laissé abandonné suite au départ – 

décidé par la Droite au pouvoir – du 517ème 

à Bourges : cette zone a déjà été aména-

gée pour les militaires, il serait stupide pour 

les finances locales de tout reconstruire à 

Ozans ! Avant de faire cette installation, il 

faudra « nettoyer » le site et « sécuriser » les 

zones de captage à proximité. 

Ensuite, il faut faire venir à Châteauroux les 

vraies entreprises de la croissance verte : 

constructeurs d’éoliennes, entreprises de 

photovoltaïque, producteurs de biocarbu-

rants, usines de retraitement et de recyclage 

des déchets. Il y a une demande énorme en 

France dans ce domaine, et les emplois sont 

là… certainement pas dans une zone pou-

belle à Ozans ! 

D’un point de vue environnemental, nous 

ferions alors coup double : mieux protéger 

nos sols d’un côté et installer des 

« entreprises vertes » de l’autre ! Nous serions 

écologiquement responsables et créateurs 

d’emplois. 



Chaque année, Châteauroux et son agglo-
mération génèrent 30.000 tonnes de dé-
chets. Un record ? Non ! D’ailleurs, la ten-
dance est à l’augmentation constante de 
ce tonnage. Chaque année, le SYTOM 
(l’organisme qui gère le ramassage et la 
destruction des déchets au niveau de l’ag-
glomération), enregistre une hausse conti-
nue des demandes de mises en déchette-
rie.  

Face à une telle production de « masse » 
que faire ?  

A ce jour, ces dizaines de milliers de tonnes 
de déchets dits fermentescibles sont unique-
ment consacrées à la production de com-
post. Au terme d’un processus de fermenta-
tion, on obtient au plus 4.000 tonnes de 
compost destinées au secteur agricole. Hé-
las, ce compost est de si mauvaise qualité 
qu’il trouve difficilement preneur, même lors-
qu’il est cédé gracieusement.  

Ce constat amène à faire des propositions 
en faveur d’une meilleure valorisation des 
déchets produits. Dans le cas de Château-
roux et de son agglomération, on pourrait 
envisager d’affecter ces déchets à la pro-
duction d’énergie propre - et notamment à 
la production de biocarburants - qui pour-
raient ensuite être utilisés pour alimenter les 
véhicules municipaux (ou bien encore les 
bus de la CAC). 

Le process industriel est depuis longtemps 
maîtrisé et mis en œuvre dans de nombreu-
ses collectivités. Il s’agit de méthaniser les 

déchets ménagers pour les transformer en 
un gaz qui, une fois liquéfié, peut ensuite ali-
menter toute sorte de véhicules propulsés 
par des moteurs à combustion.  

Le SYTOM de Châteauroux pourrait ainsi 
produire plus de 70.000 m3 de ce biogaz soit 
l’équivalent diesel de 75.000 litres !!! 

Lorsque l’on considère aujourd’hui le prix du 
gasoil au regard notamment de la valeur 
dérisoire du compost, on perçoit vite l’inté-
rêt d’un tel choix.  

Ajoutons que les transports - parce qu’ils gé-
nèrent à eux seuls plus de 25% des gaz à ef-
fet de serre - sont très largement responsa-
bles du changement climatique et on com-
prendra l’effet bénéfique qu’il y aurait, pour 
notre environnement à convertir, au plus vi-
te, nos véhicules aux bioénergies.  

Mais cette politique de « décarbonisation » 
des transports en commun castelroussins 
supposerait au préalable un engagement 
fort de la collectivité. Hélas à ce jour, la mu-
nicipalité ne souhaite pas faire cet effort. 

Nous – socialistes - regrettons profondément 
cette attitude et proposons de créer une 
unité de traitement et de recyclage des dé-
chets tournée vers la production de bioé-
nergie. Cette unité de production pourrait 
être implantée sur le site de la Martinerie, 
laissé vacant par le départ du 517ème, et se-
rait la première entreprise de la zone de dé-
veloppement durable que nous souhaitons 
créer ! 

30.000 tonnes de déchets à valoriser ! 

Pour la Contribution Climat Energie, contre un nouvel impôt injuste !  
La direction du Parti socialiste s’est déclarée favorable à une contribution climat-énergie. Cette 

contribution doit encourager à changer de comportements, aussi bien ceux des particuliers que des 

entreprises. Elle doit inciter à modérer la consommation énergétique et stimuler le développement 

des énergies renouvelables. 

Mais nous considérons qu'il ne peut pas y avoir de politique écologique audacieuse et efficace sans 

une adhésion de la population, ce qui implique des mesures justes socialement. 

Ensuite, il nous semble que cette contribution doit être significative et toucher aussi les grandes entre-

prises, qui sont les principaux pollueurs, ce qui n'est pas le cas dans la proposition du gouvernement. 

Enfin, nous avons toujours dit que le produit de cette contribution doit être utilisé pour une redistribu-

tion sociale. 

C’est pourquoi nous souhaitons que le produit de la contribution soit utilisé pour aider les familles les 

plus en difficulté. Une partie de cette contribution pourrait ainsi être utilisée par exemple pour le rem-

boursement des 200 euros de TVA aux ménages les plus modestes. Une seconde partie de la contri-

bution pourrait permettre d'accompagner ceux qui ont le plus de difficultés à réduire leurs factures 

énergétiques : c’est-à-dire les gens qui n'ont pas accès aux transports en commun ou pour qui le dé-

placement représente un coût élevé dans leur budget. 



S e l o n 

les der-

n i è r e s 

évalua-

t i o n s 

d e s 

spécia-

listes, le 

c l i m a t 

de la 

terre pourrait se réchauffer de 1,1°C à 6,4°C 

d’ici la fin du siècle : lorsque l’on sait que la 

différence de température entre la période 

glaciaire et le XXème siècle  n’est que de 5°

C, ce constat est terriblement inquiétant. 

Nous savons maintenant que ce réchauffe-

ment est essentiellement imputable aux acti-

vités humaines.  Pour freiner ce phénomène, 

une réduction des émissions de gaz à effet 

de serre dans l’atmosphère est indispensa-

ble. Or ces émissions sont fortement liées à 

l’utilisation des énergies, que ce soit dans 

l’industrie, le transport, l’habitat, l’agriculture, 

etc.  

Agir contre le changement implique donc 

de changer nos  comportements pour lutter 

contre le gaspillage, de travailler à la perfor-

mance énergétique de l’habitat et de la 

construction, et bien sur d’augmenter la part 

des énergies renouvelables qui n’émettent 

pas de gaz à effet de serre. 

Les pouvoirs publics ont, dans ce cadre, un 

rôle majeur à jouer et c’est pourquoi nous 

avons voulu, dès 2004 avec Michel SAPIN, 

faire de la Région Centre une région exem-

plaire en matière d’efficacité énergétique. 

A Châteauroux par exemple, le Conseil Ré-

gional a aidé les particuliers qui le souhai-

taient, grâce au prêt à taux zero ISOLARIS, a 

engagé chez eux des travaux d’isolation 

thermique ou à installer des chauffe-eau so-

Avec le Parti Socialiste 
La Région Centre : Pôle d’excellence européen  

en matière d’efficacité énergétique 

laire individuels. Sur la seule agglomération 

castelroussine, plus de 230 000 euros de tra-

vaux ont été engagés  grâce à cette aide.  

Dans l’Indre, 400 000 euros d’aides directes 

ont été distribuées pour faciliter l’installation 

de panneaux photovoltaïques et plus de 

200 installations relevant du solaire thermi-

que ont été subventionnées. 

Mais nous avons également choisi d’aider 

de nombreuses collectivités locales de  l’ag-

glomération à s’engager dans la promotion 

des énergies renouvelables : Chaufferie bois 

au Poinçonnet, chaufferie bois de l’OPAC 

36, chaufferie bois du réseau St Jean, Plate 

forme combustible bois énergie pour le 

compte de l’entreprise les bois chaud du 

Berry, installation géothermale pour une so-

ciété HLM. 

Au total, ce sont plus de  745 000 € d’aides 

aux équipements des énergies du futur qui 

ont été financés par le Conseil Régional de-

puis que nous sommes en responsabilité. 

C’est grâce à ces actions que la Région 

Centre a pu devenir un Pôle d’excellence 

européen en matière d’efficacité énergéti-

que 

Après l’adoption d’un Agenda 21 régional, 

la Région prolonge aujourd’hui son action 

en accompagnant les collectivités locales et 

les Pays pour la mise  en œuvre de leur 

agenda 21 local. Comme on le constate au 

terme de ce tour d’horizon qui est loin d’être 

exhaustif, notre politique dans ces domaines 

mobilise des moyens importants. 

 Je souhaite poursuivre et amplifier cet effort, 

car je suis convaincu qu’il est décisif pour les 

années à venir et sera l’un des enjeux ma-

jeurs que nous aurons à relever. 

François BONNEAU 

Président socialiste de la Région Centre 


